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L’Abbaye de Bon 
repos cède des 

terres à 
Restouanet 

Des habitants de 
Mellionnec sont 

arrêtés à 
Restouanet, 

soupçonnés d’être 
des chouans.  

Un cadastre 

La mairie 
souhaite la 

construction 
d’une nouvelle 

école 

Maria Chevalier 
(résistante et 
maîtresse) est 

arrêtée à 
Mellionnec le 1er 

septembre.  



Des documents 
en latin 

par Liza 

 
J’ai vu un document écrit en 1292 environ. Sur le papier, c’était écrit en latin. Le papier était 
plutôt épais, assez doux. Catherine nous a dit que c’était du parchemin. Les lettres étaient assez 
compliquées à, lire. Avec notre maitresse, on a repéré le mot « Mellionnec ». Il y avait plusieurs 
documents comme celui là.  

Oûmati et Ninon 



Les chouans 
par Hugo 

Le document sur les chouans. 
 
C’est un document qui n’est pas facile à lire. Il parlait des chouans. Les mois 
étaient différents. Le document datait d’après la révolution. Nous avons travaillé 
sur les chouans, des gens contre la révolution française.  
L’histoire raconte que les chouans coupaient les arbres de la liberté dans les 
villages en faisant des manifestations dans les rues.  
Un jour, des gens de Mellionnec  ont été surpris par des chouans qui s’étaient 
regroupés.   
Les documents sont des lettres de la mairie de Mellionnec et l’interrogatoire de 
police des gens arrêtés à Restouanet. 



Les chouans 
par Lucien 

Le document sur les chouans. 
 
J’ai appris que les chouans se cachaient dans la forêt et faisaient des bruits de 
chouette pour se reconnaitre. Les chouans résistaient contre la révolution 
française. Ils coupaient des arbres de la liberté. 
Dans l’interrogatoire que nous avons essayé de lire, l’accusé qui a été arrêté 
explique qu’il est allé à Restouanet pour vendre une vache avec son cousin et 
pas pour rejoindre les chouans.  
Une lettre de la mairie assure que les gens qui ont été arrêtés étaient d’honnêtes 
gens de Mellionnec. 
 

On retrouve le mot 
« thermidor », c’est 
un mois du 
calendrier 
révolutionnaire. 

Solal et Lylou 



Le calendrier au temps des chouans 
par Les CM 

Le Thermidor correspond à la période allant du 19 

juillet au 18 août.  



Le plan de Mellionnec  
par Paul 

J’ai vu un plan de Mellionnec. Il était assez grand. Il était déplié sur une grande 
table. Il y avait des parties bleues, c’était des jardins qui appartenaient à la 
commune. On voyait aussi des numéros. A côté du plan, il y avait un gros livre. 
Avec les numéros, tu regardais sur les pages du gros livre et tu savais à qui 
appartenait l’endroit du plan. Je me rappelle du jardin du curé.  

Lucas, Olympe et Amélie 



Le plan de Mellionnec  
par Chloé, Méama et Margaux 

On voyait sur le plan des nombres que l’on cherchait dans le registre pour voir 
qui habitait à cet endroit. J’ai vu ma maison d’aujourd’hui et mon ancienne 
maison.  
Dans le grand livre, l’écriture était un peu dure à lire. 



Le monument aux morts 
par Lucien, Kelenn et Capucine 

Travail de Lucien Le document observé 

Nous sommes allés voir le monument aux mort dans le bourg de Mellionnec. Nous avons 
mesuré tous les côtés du monument.  
 De retour en classe, après un travail sur l’échelle en 

mathématiques, la maitresse nous a demandé de dessiner 
le monument aux morts sur du papier millimétré.  

Aux archives, on a vu le 
croquis du sculpteur, sur du 
papier millimétré. On 
remarque que certaines 
choses qui étaient sur le 
croquis n’ont pas été 
réalisées sur le vrai 
monument, par exemple les 
petits poteaux sur chaque 
coin.  

Sur la facture du sculpteur, 
on a vu qu’il avait choisi la 
pierre de Kersenton. 



Les métiers 
par Aby, Margaux , Méama, Nolan et Marin 

Je suis allé aux archives. J’ai étudié un gros livre avec des colonnes. Il y avait une 
colonne avec le rôle, l’âge et le métier.  Il y avait plein de fiches.  
C’était une écriture assez belle mais parfois difficile à lire pour nous. 
Voici quelques métiers que nous avons lus. Assistant, tisserand, forgeron, tailleur 
d’habits, maçon, charron, sabotier, jardinier, ouvrier agricole, menuisier, 
boulanger, fermier, laveuses… Il y avait des métiers qui ont disparus.  
Nolan a aussi repéré son nom de famille (Le Fur) dans le registre. 
  
 



L’école 
par Lilou, Siloë et Capucine 

Aux archives, j’ai vu des lettres de monsieur le Préfet. Le document est très très vieux et un 
peu difficile à lire. C’était de l’ancienne écriture française. C’est écrit que la classe, avant 
mesurait 5m65 X 5m20 X 2m30.  
On a appris qu’une ancienne écurie avait été transformée en classe dans le bourg.  Dans les 
nombreux documents sur l’école, il y a beaucoup de lettres de la mairie de Mellionnec qui 
demande la construction d’une nouvelle école avec 7 classes. Le projet de nouvelle école 
est lancé en 1910 mais a été interrompu avec la guerre. Ensuite, il y a d’autres demandes de 
constructions et aussi les plans du complexe scolaire. Mais nous n’avons pas trouvé la date 
du déménagement dans la nouvelle école.  
 

Gaby 



Marie Célestine Chevalier 
par Liza 

Maria Chevalier est le nom de notre école. 
 
En 1939, Maria Chevalier enseigne à l’école de Mellionnec. Il y a 6 classes. Elle sera la collègue 
de Hélène Le Chevalier, qui effectue un remplacement à Mellionnec et Marie Le Masson (dit 
Madeleine) 
 
Aux archives, Ninon et moi, on a regardé la carte de stagiaire titulaire de Marie Célestine 
Chevalier. Elle a été institutrice stagiaire titulaire à l’école de Mellionnec. Puis elle a été à 
Kermaria et Trégastel.  
Elle est née le 2 mars 1913 à Trégastel. 
 
Nous avons aussi observé sa carte de déportation. Dessus, il y avait sa date de naissance, ce 
qu’elle a fait pour être déportée, son métier. C’est incroyable de penser que cette personne était 
résistante et qu’elle avait été déportée. Je savais que ça existait mais là, j’ai vu des vrais 
documents.  
 
Maria Chevalier est arrêtée à Mellionnec le 1er septembre 1941. 
 
Après notre visite aux archives, on a rencontrés des personnes de Mellionnec qui ont été dans la 
classe de Maria Chevalier (après la guerre). Ils ont dit qu’elle était une gentille maitresse.   




